
REVUE ECCLÉSIASTIQUE

sieurs occasions, Nous avons plaidé votre cause de tout-
Notre pouvoir, au nom de la religion, de la justice et de
la civilisation. Mais Nous espérions en vain que Nos re-
montrances seraient entendues. Voici, en effet, que,
dans ces jours-ci, chez une nation singulièrement féconde.
en vocations religieuses, que Nous avions toujours en-
tourée de soins Lrès particuliers, les pouvoirs publics
ont approuvé et promulgué des lois d'exception, à pro-
pos desquelles Nous avions, il y a peu de mois, élevé la
voix dans l'espérance de les conjurer.

Nous souvenant de Nos devoirs sacrés et suivant.
l'exemple de Nos'illustres prédécesseurs, Nous réprou-
vons hautement de telles lois parce qu'elles sont con-
traires au droit naturel et évangélique, confirmé par une
tradition constante, de s'associer pour mener un genre
de vie lion seulement honnête en lui-même, mais parti-
culièrement saint; contraires également au droit absolu
que l'Eglise a de fonder des instituts religieux exclusi -
vement soumis à son autorité, pour l'aider dans l'accom-
plissement de sa mission divine, tout en prduisant les
plus grands bienfaits d'ordre religieux et civil, à l'avan-
tage particulier de cette très noble nation elle-même.

Et maintenant Nous Nous sentons intérieurement.
poussé à vous ouvrir Notre cœur paternel, dans le désir
de vous donner et de recevoir de vous quelque conso-
lation sainte et en même temps pour vous adresser des
enseignements opportuns afin que, demeurant plus fer-
mes encore dans l'épreuve, vous en recueilliez des mé-
rites abondants devant Dieu et devant les hommes.


